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 Dieu a envoyé plusieurs me�agers à 
l'humanité à travers les âges. Certains de 
ces me�agers étaient au�i des rois 
responsables de leurs communautés et de 
vastes territoires. C'est le cas du père et du 
fils David (Daoud) et Salomon (Soulayman) 
paix sur eux. Soulayman a grandi dans la 
maison de Daoud, lui-même roi et me�ager 
de Dieu. Daoud avait reçu la révélation de 
Dieu et était connu pour la beauté avec 
laquelle il les récitait. Il était constamment 
engagé dans la dévotion à Dieu en le louant 
et en le glorifiant. Il était également roi et 
devait gouverner les enfants d'Israël.

 C'est dans ce�e famille que Soulayman a 
grandi. Dieu dit : « Nous avons effectivement 
donné à David et à Salomon une science ; et 
ils dirent : « Louange à Allah qui nous a 
favorisés à beaucoup de Ses serviteurs 
croyant » [27:15]. Soulayman a hérité du 
royaume de son père. Dieu lui conféra 
également un ministère, de sorte qu'il devint 
un me�ager.



 Dieu a accordé à Soulayman des 
miracles uniques. Son armée était 
composée d'humains, de djinns et d'oiseaux, 
comme le dit Dieu : « Et furent ra�emblées 
pour Salomon, ses armées de djinns, 
d'hommes et d'oiseaux, et furent placées en 
rangs. » [27:17] Les djinns obéi�aient à ses 
ordres, construisant et sculptant à sa guise. 
Dieu dit : « Ils exécutaient pour lui ce qu'il 
voulait: sanctuaires, statues, plateaux 
comme des ba�ins, et marmites bien 
ancrées. - «Ô famille de David, œuvrez par 
gratitude», alors qu'il y a eu peu de Mes 
serviteurs qui sont reconnai�ants.». [34:13]

* Djinns : Génies. Une espèce de créatures invisibles, 
créées à partir d'un feu sans fumée, qui sont 
responsables de leurs actes comme les humains. 
Certains djinns sont croyants et d'autres mécréants. 
Certains sont bons et d'autres mauvais. Satan fait 
partie des djinns. Les diables et les démons sont les 
djinns maléfiques.



 Soulayman était un serviteur 
reconnai�ant de Dieu et le remerciait pour 
les nombreuses bénédictions accordées à 
lui et à sa famille. À une occasion, Dieu nous 
dit que Soulayman voyageait avec sa vaste 
armée et qu'il rencontra une colonie de 
fourmis. L'une des fourmis, voyant l'armée 
approcher, avertit les autres fourmis et leur 
dit de se me�re à l'abri, de peur que 
Soulayman et son armée ne les piétinent 
sans s'en rendre compte. Comme 
Soulayman comprenait ce qu'elle disait, il 
sourit et remercia Dieu.

 Dieu dit : « Il sourit, amusé par ses propos 
et dit: «Permets-moi Seigneur, de rendre 
grâce pour le bienfait dont Tu m'as comblé 
ainsi que mes père et mère, et que je fa�e 
une bonne œuvre que tu agrées et fais-moi 
entrer, par Ta miséricorde, parmi Tes 
serviteurs vertueux». [27:19]



 Soulayman a utilisé les dons et les 
bénédictions de Dieu pour diffuser son 
me�age, à savoir l'adoration du seul vrai 
Dieu. Dans le Coran, Dieu nous raconte 
l'histoire de la reine Saba. Lorsque 
Soulayman s'est rendu compte que la reine 
et son peuple adoraient le soleil au lieu de 
Dieu, il l'a appelée à la vraie foi et a utilisé les 
dons de Dieu sur lui pour lui montrer les 
signes de Dieu. Elle finira par croire en Dieu 
en rejoignant Soulayman et se soume�ra à 
Dieu à travers la vraie foi de l'Islam.



 Soulayman était un roi juste et, avant 
cela, en tant que conseiller de son père, le 
roi Daoud, il était également juste et 
équitable. Le me�ager Mohammed (paix et 
bénédiction sur lui) nous a raconté un 
incident dans lequel deux femmes se 
trouvaient dans la nature avec leurs bébés 
lorsqu'un loup est venu et s'est enfui avec 
l'un des bébés. Chaque femme prétendit que 
c'était le bébé de l'autre qui avait été enlevé. 
Elles portèrent leur différend devant le roi 
Daoud. Celui-ci estima que la femme la plus 
âgée était plus digne de confiance et lui 
donna raison.

 En qui�ant la cour de Daoud, elles 
rencontrèrent Soulayman. Celui-ci leur 
demanda ce qui les avait amenées à la cour. 
Elles lui racontèrent leur histoire. 
Soulayman leur dit qu'il avait un meilleur 
jugement. Il apporterait un couteau et 
couperait le bébé en deux, afin que chacune 
des femmes pui�e en avoir la moitié. La 
femme la plus jeune a immédiatement 
refusé et a dit qu'elle n'était pas d'accord et 
que la femme la plus âgée pouvait avoir le 
bébé. La femme la plus âgée, quant à elle, ne 
voyait pas ce�e suggestion d'un mauvais 
œil. Soulayman comprit alors que la jeune 
femme était la véritable mère du bébé, car 
aucune mère n'accepterait qu'une telle 
chose arrive à son enfant, alors que la 
femme plus âgée n'y voyait pas 
d'inconvénient. Il a donc décidé que l'enfant 
revenait à la femme la plus jeune.



 Un autre exemple de la connai�ance et 
de la compréhension de Soulayman est ce 
qui est mentionné par Dieu dans le Coran. « 
Et David, et Salomon, quand ils eurent à 
juger au sujet d'un champ cultivé où des 
moutons appartenant à une peuplade 
étaient allés paître, la nuit. Et Nous étions 
témoin de leur jugement. Nous la fîmes 
comprendre à Salomon. Et à chacun Nous 
donnâmes la faculté de juger et le savoir. Et 
Nous a�ervîmes les montagnes à exalter 
Notre Gloire en compagnie de David, ainsi 
que les oiseaux. Et c'est Nous qui sommes le 
Faiseur. » [21:78-79]

 Il y avait deux fermiers. L'un d'eux avait 
du bétail et l'autre un champ dans lequel il 
cultivait la terre. Le bétail s'égara une nuit 
dans le champ de nourriture et dévasta 
toutes les récoltes en y broutant. Lorsque 
l'affaire fut portée devant Daoud, celui-ci 
jugea qu'il était juste que le bétail soit remis 
au propriétaire du champ en guise de 
dédommagement.

 Lorsque Soulayman entendit cela, il 
proposa à son père un jugement différent. Il 
dit que le champ de culture devrait être 
remis à l'éleveur jusqu'à ce qu'il le reme�e 
dans son état antérieur et que le 
propriétaire de la culture devrait recevoir 
le bétail pour en bénéficier jusqu'à ce 
moment-là. Une fois le champ remis en état, 
le cultivateur reprend son champ et 
l'éleveur son bétail. Dieu a loué le bon 
jugement de Daoud et de Soulayman, mais il 
a privilégié la meilleure compréhension de 
Soulayman dans ce cas.



 Telles sont les caractéristiques des 
nobles me�agers de Dieu. Ils se soume�ent 
à Dieu dans l'adoration, invitent à Son 
obéi�ance et à Sa dévotion, et utilisent les 
faveurs et les bénédictions de Dieu pour 
aider les autres et faire le bien. Soulayman 
mourut selon la volonté de Dieu, reposant 
sur son bâton. Les djinns de son armée 
prétendaient connaître l'invisible. Dieu leur 
montra qu'ils ne connai�aient pas 
l'invisible, car Soulayman était mort, mais 
debout, appuyé sur son bâton, et il resta 
ainsi pendant un certain temps sans que les 
djinns s'en rendent compte. Ce n'est que 
lorsque le bâton fut rongé de l'intérieur par 
les termites, devenant fragile et brisé, qu'ils 
se rendirent compte qu'il était mort. Dieu dit 
: « Puis, quand Nous décidâmes sa mort, il n'y 
eut pour les avertir de sa mort que la «bête 
de terre», qui rongea sa canne. Puis lorsqu'il 
s'écroula, il apparut de toute évidence aux 
djinns que s'ils savaient vraiment l'inconnu, 
ils ne seraient pas restés dans le supplice 
humiliant [de la servitude].» [34:14]
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